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ENQUÊTE

LA MACULÉE
CONCEPTION
CES BÉBÉS BELGES ISSUS DU BUSINESS
DES OVULES ESPAGNOLS
Par Cé line Gau tier  
Illus tra tions : Dina Kathelyn

La Belgique ne trouve pas assez de donneuses d’ovules
pour répondre à la demande croissante des femmes
infertiles. Heureusement, il y a l’Espagne et sa « solidarité
féminine ». Sur fond de crise économique, de jeunes
Espagnoles se soumettent à des stimulations hormonales
pour « donner » leurs ovules à des cliniques privées.
Compensation pour ce geste jamais anodin : 1 000 euros.
Derrière un masque d’œuvre de bienfaisance, la
procréation sans frontières cache des intérêts
économiques faramineux.
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SOUK PROCRÉATIF

1. C’est le site
du Bel rap (Bel ‐
gian re gis ter
for as sis ted
pro crea tion)
qui le dit. Il
col lecte de puis
1989 les don ‐
nées concer ‐
nant les PMA en
Belgique.

Ovocytes ou ovules ?
On dit « œufs hu mains » en an glais. « Ovules » ou « ovo ‐
cytes » en fran çais. Ces termes dé si gnent les cel lules
sexuelles fe melles de la re pro duc tion. Les femmes en ont en ‐
vi ron 400 000 dans les ovaires à la nais sance. Nor ma le ment,
dès la pu berté, lors de chaque cycle mens truel, quelque 400

ovo cytes en tament leur crois sance mais un seul ar rive à ma ‐
tu rité. Il migre alors vers l’uté rus où il peut être fé condé. Les
autres s’éli minent na tu rel le ment lors des règles. « Ovule »
dé signe l’ovo cyte ma ture. Dans la pra tique, tout le monde
uti lise un mot pour l’autre (et on ne va pas se gê ner). C.G.

« On essaie d’attirer les étudiantes
Erasmus et les Espagnoles aux yeux
clairs. »
— D  Ángel López, Institut Marquésr
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BÉBÉS RYANAIR

2. Li mite lé gale
pour la Ca ta ‐
logne. Ailleurs,
on tourne au ‐
tour de 600 à
1 000 euros.



Le registre national des donneurs et
donneuses, prévu par la loi, n’existe
toujours pas en Espagne – ni en
Belgique.
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Qui fait quoi dans la FIV ?
L’HOMME. Il entre dans une pièce où se trouve une ban quette
en skaï, des ma ga zines por nos (une télé dans les cli niques
chics) et des mou choirs. Il en res sort au bout de dix mi nutes
avec un échan tillon de sperme.
LA FEMME. Elle s’in jecte dans le gras du ventre, du rant une
quin zaine de jours, de la go na do tro phine qui sti mule ses
ovaires. Ceux-ci pro duisent alors un plus grand nombre
d’ovo cytes ma tures (cela dé pend de l’âge et des doses uti li ‐
sées : di sons, au tour de 10-15), qui se ront pré le vés au bloc
opé ra toire par voie vaginale.
LE MÉ DE CIN. Au mi cro scope, il fé conde l’ovule avec un sper ‐
ma to zoïde, ins talle les em bryons ob te nus dans des caisses
d’in cu ba tion à 37°C du rant quelques jours, et en ré im plante
en suite un ou deux (voire trois) dans l’uté rus de la femme. Si

tout va bien, la gros sesse dé marre. Les em bryons « sur nu mé ‐
raires » sont conge lés pour une ten ta tive ul té rieure, si le pre ‐
mier es sai est un échec (fausse couche) ou si les pa rents sou ‐
haitent un autre en fant plus tard. Ces em bryons peuvent aussi
être don nés à un autre couple.
LA SÉ CU RITÉ SO CIALE. En Bel gique, elle rem bourse six cycles
de FIV par femme, pour au tant qu’elles aient maxi mum
42 ans et in dé pen dam ment du ré sul tat. En cas de re cours à
une don neuse (dans 2,4 % des cas), le trai te ment de celle-ci
est à charge de la receveuse.
LA LOI BELGE. Elle exige que les femmes aient maxi mum
45 ans lors du pré lè ve ment de leurs ovo cytes et maxi mum
47 ans lors de l’im plan ta tion d’un em bryon. Le père, lui,
peut avoir 120 ans... – du moins, rien n’est pré cisé. C.G.

3. « As sis ted
re pro duc tive
tech no logy in
Eu rope », Kupka
et al., Hu man
Re pro duc tion,
2014.
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LA CLINIQUE DES ENFANTS « PLAUSIBLES »

   

   

 

 

 

   

ALTRUISME ET CASTAGNETTES

4. Les se crets
de fa mille,
Serge Tis se ron,
Que sais-je,
PUF, 2013.

5. Eu gin pos ‐
sède la plus
grande banque
d’ovo cytes
d’Eu rope et
four nit en vi ron
10 % des don ‐
neuses pour
les FIV réa li ‐
sées sur le
Vieux
Continent.



« Après un don d’ovocytes, une patiente
m’a avoué qu’elle en avait déjà donné
douze fois. »
— D  Javier Nadal, Centre médical Teknonr
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L’ATTRAIT DES 1 000 €
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FABRICANTE D’OVULES

Trouver une donneuse en Belgique
La loi belge exige qu’une don neuse ait plus de 18 ans, se
sou mette à des exa mens mé di caux et fasse le don à titre gra ‐
tuit. Les centres de pro créa tion mé di ca le ment as sis tée (PMA)
af finent les cri tères : gé né ra le ment, avoir moins de 38 ans et
être déjà mère (pour évi ter que des femmes qui n’au raient
pas d’en fants après un don ne puissent re gret ter leur geste).
On dis tingue trois types de dons.
CROISÉ (OU IN DI RECT). La re ce veuse re crute une don neuse
« pour l’hô pi tal », en échange de quoi elle re monte en haut
de la liste d’at tente pour un don ano nyme. C’est grâce à ce
sys tème de « troc » que l’UZ Brus sel a re cruté la ma jo rité des

50 don neuses qui se sont pré sen tées en 2015. « Si on ob ‐
tient au moins six œufs conge lés chez la don neuse, on
place la re ce veuse en haut de la liste, ex plique le D  Do ‐
mi nic Stoop. Le dé lai d’at tente re des cend à en vi ron un
mois. »
DI RECT. La re ce veuse trouve une don neuse dans son
entourage.
ANO NYME. Une don neuse se pré sente spon ta né ment. Ça n’ar ‐
rive presque ja mais. Dé lai d’at tente pour bé né fi cier d’un don
ano nyme à l'UZ Brus sel, plus gros centre de PMA du pays :
mi ni mum un an. C.G.

r

6. Dans cet ar ‐
ticle, cer tains
pré noms de
don neuses ou
re ce veuses ont
été modifiés.



« On parle d’un commerce dans lequel
on manipule des jeunes filles qui ne
mesurent pas bien les conséquences de
leurs actes. »
— Margarita López Carrillo, CAPS
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REGISTRES FANTÔMES



« Quand les cliniques disent qu’il n’y a
pas de risque avéré  ou qu’il est rare,
c’est parce que les recherches n’ont pas
été faites sur des donneuses. »
— Diane Tober, anthropologue de la santé
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DES DONNEUSES INVISIBLES

7. Plu sieurs
re ce veuses se
par tagent les
ovo cytes d’une
même
donneuse.

8. En Bel gique,
la loi parle de
maxi mum six
re ce veuses
(six fra tries
dif fé rentes) et
non de six en ‐
fants en tout,
comme en
Espagne.
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PAS DE RISQUES « AVÉRÉS »



. 

47Médor — Printemps 2016

 

     

 
 

 

 

 
   

 

 

 

« JE NE SAIS PAS D’OÙ TU VIENS »

 
 

 

 

 

 

   

11. Le Se cret
des ori gines en
droit de la fi ‐
lia tion, Gé ral ‐
dine Ma thieu,
Wol ters Klu wer,
2014.

Heavy metal et Babypod
On n’ar rête pas le pro grès. Ni la quête du pro fit. Chez Eu gin,
les in cu ba teurs d’em bryons peuvent être équi pés du « Time-
lapse », un sys tème de prises de vues qui per met de suivre
sur un smart phone la mul ti pli ca tion des cel lules et, plus tard,
de re pas ser à l’en fant le film de son dé ve lop pe ment em ‐
bryon naire (coût : 350 eu ros). À l’Ins ti tut Mar quès de Bar ce-

lone, les em bryons sont sti mu lés avec de la mu sique clas ‐
sique, pop, hard rock et heavy me tal. La femme en ceinte
peut en suite pour suivre l’éveil mu si cal du bébé grâce au Ba ‐
by pod, sorte de « tam pon » mu si cal qu’elle in sère dans son
va gin et qu’elle connecte à son smart phone (coût :
149,95 eu ros). C.G.

Si les progressistes ne développent pas
une réflexion critique, l’Église ou les
mouvements pro-vie verrouilleront vite
le débat.
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NI SOUTIEN NI DÉBAT

9. Voir par
exemple Zhao
et al., Re pro ‐
duc tive Bio Me ‐
di cine on line,
2015
(www.bit.ly/zhao-
et-al) ; Dier ‐
gaarde et
Kurta, Cur rent
Opi nion in Obs ‐
te trics and Gy ‐
ne co logy, 2014
(www.bit.ly/dier 
gaarde-kurta).
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UN DÉFI POUR LA BELGIQUE

 

 

     

     

   

   
Cé line Gautier


